332 La Clf du Cabinet

Lestre d'un Gentilhomme Bavarois , refugié
ex Suiffe , dartée de Bte le x2. Qctobre 7o)

Refutation V Ous voulez bien, Mt. que je m'adrefled

de laveponfe

vous, pour faire part au pablic, dequel

. E-4 : 4
au manifefle ques remarques que J'ai faites fur un Libelfe

de Mr. de
EBawuiere.

" qui paroit dans le monde fous le titre:de Re-
“ponfe an Manififte qui court Jous le nom de'§,
A. E. de Baviere , ouriflexions fur les raifms
qui y font déduites pour lajuflificationde fes are
mes. A Pampelune chex Jacques I Enclume. 170,
Ne vous attendez pas, Mr. que je fuive PAu.
teur de la teponfe pied 2 pied ; comme je n'ai
d'zutre idée de foa ouvrage, que celle quem'ehs
a laiffé la leGure de 'exerait qu’on en avoit
dans le Joutnal de Sauleure, je ne fuivraique
cette idéc, & lacharge cependant de repandre
mes teflexions {ur tour le corpsde Iouvrage,
lors qu'il me tombera fous 1a main. .= 7
L'Auteur de l'exrrait remarque d'abord que
celui de la reponfe combat les raifons fur lefs
quelles le Manifefte de Mr. de Bavierecftfond
dé, en défendant la conduite de I'Bmpereur),
ea juftifiant fes decrers & fes demandes. Cet
Apologifte {outient que fes écrits ow Mr. dk
Bavierca écé peint comme un Prince ambitiux ,
refradaire aux Loix ¢ 4 fes [erments , ne font
pas tapt I'8¥rage de I Empereur que ecluides
#3utres Princes T Empire., qui éroient inftrirs
que $. A E. o*dpitoit pas moins qu'a une Coux
roone Royale, qui devair éere le prigde fes
liaifons aveé'la France; que ce grand déficin
ne pouvoit e marqué pat un rerme plus
doux que celui d’ambition, fur tout fi'on con*
fidere, qu’il ¢ft la fource des maux infinis, Q‘;‘
i ]



